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ILS LE RECONNURENT À LA FRACTION DU PAIN - Commentaire de l’évangile du P. Alberto Maggi
OSM

Lc 24,13-35

Le troisième jour après la mort de Jésus, deux disciples faisaient route vers un village appelé
Emmaüs, à deux heures de marche de Jérusalem, et ils parlaient ensemble de tout ce qui s'était
passé.
Or, tandis qu'ils  parlaient et discutaient,  Jésus lui-même s'approcha,  et il  marchait avec eux.
Mais leurs  yeux étaient aveuglés,  et ils  ne le reconnaissaient pas.  Jésus leur dit  :  « De quoi
causiez-vous  donc,  tout  en  marchant  ?  »  Alors,  ils  s'arrêtèrent,  tout  tristes.  L'un  des  deux,
nommé Cléophas, répondit : « Tu es bien le seul de tous ceux qui étaient à Jérusalem à ignorer
les événements de ces jours-ci. » Il leur dit : « Quels événements ? » Ils lui répondirent : « Ce qui
est arrivé  à Jésus de Nazareth :  cet homme était  un prophète puissant  par  ses actes et  ses
paroles devant Dieu et devant tout le peuple. Les chefs des prêtres et nos dirigeants l'ont livré,
ils l'ont fait condamner à mort et ils l'ont crucifié. Et nous qui espérions qu'il serait le libérateur
d'Israël ! Avec tout cela, voici déjà le troisième jour qui passe depuis que c'est arrivé. A vrai dire,
nous avons été bouleversés par quelques femmes de notre groupe. Elles sont allées au tombeau
de très bonne heure, et elles n'ont pas trouvé son corps ; elles sont même venues nous dire
qu'elles avaient eu une apparition : des anges, qui disaient qu'il est vivant. Quelques-uns de nos
compagnons sont allés au tombeau, et ils ont trouvé les choses comme les femmes l'avaient dit ;
mais lui, ils ne l'ont pas vu. » Il leur dit alors :

« Vous n'avez donc pas compris !  Comme votre cœur est lent à croire tout ce qu'ont dit  les
prophètes ! Ne fallait-il pas que le Messie souffrît tout cela pour entrer dans sa gloire ? » Et, en
partant  de  Moïse  et  de  tous  les  Prophètes,  il  leur  expliqua,  dans  toute  l'Écriture,  ce  qui  le
concernait. Quand ils approchèrent du village où ils se rendaient, Jésus fit semblant d'aller plus
loin. Mais ils s'efforcèrent de le retenir : « Reste avec nous : le soir approche et déjà le jour
baisse. » Il entra donc pour rester avec eux.

Quand il fut à table avec eux, il prit le pain, dit la bénédiction, le rompit et le leur donna. Alors
leurs yeux s'ouvrirent, et ils le reconnurent, mais il disparut à leurs regards. Alors ils se dirent
l'un à l'autre : « Notre cœur n'était-il pas brûlant en nous, tandis qu'il nous parlait sur la route,
et qu'il nous faisait comprendre les Écritures ? » A l'instant même, ils se levèrent et retournèrent
à Jérusalem. Ils y trouvèrent réunis les onze Apôtres et leurs compagnons, qui leur dirent : «
C'est vrai ! le Seigneur est ressuscité : il est apparu à Simon-Pierre. » A leur tour, ils racontaient
ce qui s'était passé sur la route, et comment ils l'avaient reconnu quand il avait rompu le pain.
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Il ressort de la lecture des évangiles que les disciples semblent être plus déçus de la résurrection de Jésus
que  de  sa  mort.  Dans  l'évangile  le  plus  ancien,  celui  de  Marc  le  texte  termine  par  l'annonce  de  la
résurrection aux femmes, mais elles ne dirent rien à personne. La même déception ressort de l'évangile de
Luc dans l'épisode des disciples d'Emmaüs.

Mais  pourquoi  cette  déception  pour  la  résurrection  de  Jésus  ?  Si  Jésus  est  mort  cela  signifie  tout
simplement qu'ils se sont trompés de messie car le messie ne peut pas mourir. Si Jésus est mort, ils se sont
trompés  de  personnage  et  il  faut  donc  attendre  un  nouveau  messie.  Or  à  cette  époque  les  messies
naissaient comme des champignons, cela signifie qu'ils se sont trompés.

Oui, ils sont déçus car si Jésus est ressuscité, cela veut dire que tous les espoirs de restauration du royaume
d'Israël et de domination sur les peuples païens pouvaient aller se faire rhabiller. Grande est la déception
qui ressort de ce passage dans lequel nous voyons ces disciple qui se dirigent vers où ? ? La localité est
importante. Emmaüs était une ville significative, car elle fut le théâtre d'une bataille entre Juda Macchabée
et les Païens. Or les Païens furent vaincu par les Hébreux.

C'était donc le lieu de l'espérance du Dieu libérateur d'Israël avec la défaite des Païens. Emmaüs rappelait
tout cela, la victoire sur les Païens et la libération d'Israël. Et donc, étant donné que Jésus est mort et qu'il
est évident qu'il n'était pas le messie voilà que ces disciples retournent vers ce lieu de la revanche de Dieu
sur les Païens.

Seul l'un de ces deux disciples est nommé, avec un nom qui est tout un programme. Il s'appelle Cléopa qui
est une abréviation de Cléopatros qui veut dire "du père illustre, du père glorieux". Voila donc des disciples
pleins à craquer d'ambitions de gloire et  de succès.  Le messie qu'ils  veulent est  un messie vainqueur.

C'est alors qu'ils rencontrent Jésus et naturellement ils ne le reconnaissent pas. Eux regardent le passé et ils
ne peuvent pas découvrir Jésus qui se présente dans la nouveauté. Et ils lui confient leur déception. "  Et
nous qui espérions qu'il  serait le libérateur d'Israël ! "  Mais Jésus n'est pas venu libérer Israël,  il  est le
sauveur  de  l'humanité.  Jésus  n'est  pas  venu  restaurer  le  moribond règne  de  David  mais  inaugurer  le
royaume  de  Dieu.  On  peut  lire  également  dans  les  actes  des  apôtres  que,  comme  les  disciples  ne
comprenaient  pas  cela,  Jésus  après  sa  résurrection leur  parla  pendant  40 jours  du Royaume de Dieu.

Eh bien au quarantième jour l'un des disciples lui demande : " C'est maintenant le temps où tu restaureras
le royaume d'Israël ? " Jésus leur parle du royaume de Dieu mais eux ne comprennent pas, ils sont aveugles
et sourds car leur idée et leur espérance est la restauration du règne d'Israël. Alors, Jésus " en partant de
Moïse et de tous les Prophètes, leur expliqua ..."

Le terme utilisé par l'évangéliste est celui d'où provient " herméneutique " mot technique qui veut dire
interprétation. Et donc, Jésus, plus qu'expliquer les écritures, les interprète. Pourquoi cela ? Parce que les
écritures  ne peuvent  être  comprises  qu'avec  l'amour.  Celui  qui  met  au dessus  de tout  comme valeur
absolue le bien de l'homme peut comprendre les écritures. Voila la clef d'interprétation de l'ancien et du
nouveau testament.

Or  voila  qu'ils  approchent  du  village  qui  dans  les  évangiles  symbolise  toujours  la  tradition  et
l'incompréhension du message de Jésus. Les disciples se dirigent donc vers le village, vers la tradition et ils
n'arrivent pas à comprendre la nouveauté.  Alors, écrit l'évangéliste, " Jésus fit semblant d'aller plus loin."
Jésus va vers la nouveauté mais eux restent dans ce qui est ancien.
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En tous les cas ils demandent à Jésus de rester avec eux. Et " Quand il fut à table avec eux, il prit le pain,"
Comme lors de la dernière cène il répète les mêmes gestes " il dit la bénédiction, le rompit et le leur donna."
" Alors," écrit l'évangéliste, " leurs yeux s'ouvrirent, et ils le reconnurent," Jésus est reconnaissable quand le
pain est pris et rompu. Jésus, le Fils de Dieu, se fait pain, il partage sa vie pour les hommes pour que ceux
qui l'accueillent soient capables à leur tour de se faire pain et aliment pour la vie des autres et  qu'ils
deviennent fils du même Dieu.

La voici l'expérience qui rend perceptible la présence de Jésus. " Mais lui .." ne disparut pas comme le dit la
traduction mais littéralement " devint invisible ". Jésus n'est pas disparu mais il  est invisible parce que
désormais il est visible seulement dans le pain rompu, le pain partagé, dans la communauté qui se fait pain
pour les autres. En effet, quand ils retournent à Jérusalem chez les autres disciples, ce que disent les deux
de Emmaüs " ils racontaient ce qui s'était passé sur la route ".

"  La route " était le lieu du semeur de la parabole que Jésus avait expliqué, "... Satan est venu ... " c'est
l'image du pouvoir qui emporte le message. Voilà pourquoi ils n'avaient pas compris l'annonce de la parole
de Jésus car ils sont immergés dans cette idéologie du pouvoir qui les rend réfractaires à la parole du
Seigneur.  Mais comment l'ont-ils reconnu ? A la fraction du pain.  Si ce critère était alors valable il l'est
encore aujourd'hui. Jésus est reconnaissable dans son corps, et son corps c'est la communauté qui se réuni
pour se faire aliment pour les autres.
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